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Voici des details 


virconstanciés sur les désordres qui ont eu lieu dans! 


cette capitale pendant plusieurs jours » &@t qui au- 
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UTREC HTSCHE 
COURANT, 


Vrydag den 19. July. 
K X EE Na 


ONSTANTINOPOLEN der 24. Meij. Zie hier dé 
bijzonderheden wegens de ongeregeldheden , welke ge- 
durende eenige dagen in deze Hoofditad plaats gehad 


Tatent pu avoir des suites bien plus graves s'ils n’avoient ‚hebben , en die van de grootfte gevolgen hadden kunnen zijn, 


été répiimés avec Fermeté. 
Quelques janissaires appartenans aux 25 et 31, brigades, 
se portèrent le 17 du courant au marché , 


Een zij niet met ftandvastigheid te keer gegaan waren. 


Eenige Janitfaren van de asfte eh zitte Brigade begaven zich 


qui , depuis den 17. dezer naar de Markt, welke federt onheugelijke tijden 


ua wemps immémorial „ €st confié par le gouvernement à ‚door het Gouvernément aan de Wagt van het Depot van de 
Ii garde du dépôt de demi-brigade du 25, corps; ces homnres | halve Brigade van het osfte Corps is coebetrouwd ; dezelièden 


se présentèrene devant une boutique de drapier „et lui deman- 
dèrent Aacheter unc pièce de drap ; le marchand le leur remít; 
ils lui offrirent pour tout paiement vingt piastres , tandis 
que la. pièce , valoit de trois à quatre cents piastres. Les 
justes plaintes du drapier firent arriver la garde: elle essaya 
des moyens de douceur pour engager ces individus à se dé- 
sister du dessein qu’ils avoient formé de s’approprier cette 
pièce de drap pour une somme aussi modique. Elle ne put 
y rtssir , er les propos de part et d'autre s’étant progres- 
sivement aigris 3 ils se tirerent de part et d'autre plusieurs 
coups de pistolet, qui heureusement ne blessèrent ni ne tuê- 
rent personne, 
revrèrent, bien décidés de se venger dans un autre moment. 

Le lendemain piusieurs soldats des 25 et 31 brigades se 
porièrent en tumulte au quartier près du marché des escla- 
vis « Où ils trouvèrent un amas de soldats du 25e dépôt , 
qui se doutant de leu® dessein, s'étoient mis sur leurs gar- 
des et préparés À les bien recevoir. Le combat commencas 
mais sans ancun avantage de part ou d'autre. La même jout- 
née a été aussi marqude par des brigandages d'une natu- 
ze singuliëre. Quelgues mauvais sujets , profitant du désor- 
dre qui régnoit dans la capitale , se présentèrent à la porte 
du palais du grand-trésorier ; et au moment où ce ministre 
en sartoit pour se rendre à ses bureaux , l'un d’eux lui 
adressa la parole et lui dit : „ Vous savez, Seigneur , que 
s l'on nous destine à aller combattre les ennemis de Ia foi; 
… nous sommes dépourvus d'argent , une infinicé d’objets 
s "écessaires à notre voyage mous manquemt „ nous vous de- 
-„ mandons de venir à notre secours : vols êtes bon Musul- 
Man, vous ne nous refuserez pas votre assistance.” Le Mi- 
nistre leur donna cinq ou six roubigs (petites pièces de mon- 
‘paie en or valant deux ou trois francs chaqu'un). Celui qui 
les rccut dit après avoir examiné le don : „Les filles de 
„ JOE que nous entretenons ont plus que cela à notre ser- 
» Vice.” Le ministre , effrayé de leur hardiesse, leur don- 
na use poignée de sequins, et à peine s’en contentèrent-ils. 

Is ont escroqué à peu près de la même manière six cents 
piascres au Tchaoux-Bachi , et septs cents piastres à l'inten- 
dant de -1I’hôtel des monnaies. 

L'audace de ces perturbateurs du repos public qui se bat- 
taient, voloient et pilloient, pour ainsi dire , sous les yeux 
de S, H., excita toùte la sollicitude du gouvernement. 


Le 19, à la pointe du jour, le seymen-bachi fut déposé, 
®t renvoyé chez lui par ordre de S. H., comme incapable 
de rempiir sa place, & cause de son insouciance et de la 
foïblesse de son caractère. Il fut remplacé par Tchelebi-Aga, 
cidevant colonel de la 4re Brigade. Dés le soir même de sa 
nomination , il fit étrangler treize chefs de parti, et ik conti- 
nua à ordonner des exécurtons tous les soirs, 


Deux heures après son installation , le nouveau seymen-ba- 
«chi reguc un écrit autographe du Grand-Seigneur, dans le- 
quel il lui donnoit ordre positif de faire venir au palais du 
janissaire aga tous les chefs des 195 brigades, et de leur 
dire de faire cesser àl'instant même les désordres qui depuis 
deux jours régnoient dans la capicale; que c’écoit au camp 
ámpérial, en présence des ennemis de la foi, qu'il leur étoit 
permis de faire parade de leur bravoure, mais non dans la 
capitale , en dépouillant les habitans et leurs magasin, et 
en enlevant leurs femmes de vive force ; que s’ils persistoient 
dans leurs desseins pervers , S. H. se verroit oblige de 
renouveler le hati qu'elle avoit déjà délivre une fois, et qui 
autorisoit tous les habitans tranquilles et honnêtes à s'armer, 
et k passer au fil de l’épée tous les perturbateurs qui ne se 
rlaisoient que dans le désordre et l'insubordinaticn. 


Tous ces chefs s'empressèrent, aprês avoiroutla lecture de 
ee hati-sheriff, d'assurer leur nouveau seymen-bachi de leur 
entière soumission aux ordres de S. H.; ils désapprouvèrent 
‘hautement Ja conduite condamnable des séditieux , et chaque 
brigade envoya aussitôt un certain rombre de bas-officiers 
pour procéder au désarmemeut, qui & eu lieu sans la moin- 

opposition. 


H OO N OG KR Il E. 


PANCSOWA le 17. Juin, II est arrivé le ro de c@e mois 
À Belzrade un convoi russe venant de Valachie ‚ &t com- 
posé de 130 uhlans, qui accompagnoient un transport d'’ar- 
gent de ro,ooo ducats. La disette de numéraire s’étoit fait 
sentir parmi la garnison russe „ au point qu'on a df faire 
travailler les soldats , afin de pourveir à leur subsistance 
jusqu'à ee que l'argent fût arrivé. 

Le régiment volontaire composé de Cosaques et de Ser- 
viens ‚ Qui étoit autrefofs gous les ordres du colonel Ni- 
kitsch , 2 Été mis à la disposition des Serviens s il est 
cantonné en ce Moment dans les diférens districts de la Ser- 
vie. Il ya également à Belgrade un détachement de cie- 
quante hommes , QUI Est remplacé tous les mois par un 
nouveau détachement. 

Il y a eu hier à Belgrade de grandes &volutions : les 
tasses s’exercent journellement «u maniement des armes. 


ANGLE TE RR E. 


LONDRES Ze 8. Juillet. Le bulletin suivant a été affiché 

ier au palais de Saint- James : 

»S. M. se porte sous quelques TRPPOrte man peu micux 
» Ce semaine” 


Les agresseurs abandonnèrent le drap et se 


vervoegden zich vaar eenen Lakenwinkel en vraagden naar een 
ftuk Laken ; de Koopman ftelde het hun ter hand ; zij boden hem 
voor hetzelve 20 Piasters , terwijl het 3 à 400 waardig was. 
De billijke klagten van den Lakenkooper deden de Wagt toe- 
{Schieten : deze zogt door wegen van zagtheid hen over te ha- 
len, af te zien van het voornemen om zich dit ftuk Laken tot 
zulk eenen lagen prijs eigen te maken. Dan , dit niet ge- 
lukkende ; zoo wierden de wodrdwisfelingen van trap tot trap 
haatlijker; er wierden van wederzijden verfcheidene Piftool- 
fchoten gedaan , die gelukkig niemand kwetsten noch dood- 
den. De aanvoerders verlieten het Laken en maakten zich 
weg ‚ vast befloten hebbende zich op eenen anderen tijd te 
wreken. 

Den volgenden dag begaven verfcheidene Soldaten van de 
25.en 31. Brigade zich oproerig naar de Wijk bij de Slaven- 
markt, alwaar zij een hoop Soldaten van het asite Dêpot von- 
den, die hun oogmerk vermoedende, op hunne heede en ge- 
reed waren hun wel te ontvangen. Het gevegt nam eeen aan- 
vang , doch zonder eenig voordeel van wederzijden. Dien- 
zelfden dag wierd ook gekenmerkt door Roverijen van eenen 
bijzonderen aart. Eenige flegte Lieden zich bedienende van de 
ongeregeldheden die in de Hoofdftad plaats hadden, begaven 
Zich naar de Poortvan het Paleis van den Groot-Thefautier, 
en op het oogenblik dat die Minister zich naar zijne Bureaux 
begaf fprak een hunner hem aan en zeide: » Gij weet, Mijn 
„ Heer, dat men ons beftemd om de vijanden van het Geloof 
» te gaan bevegten; wij zijn zonder Geld, eene ineenigte nood- 
» Zaaklijkheden tot onze reis ontbreken ons, wij verzoeken U 
„ onste hulp tekomen: Gij zijt een goed Mufulman 4 gîj zult 
» ons uwen onderftand niet weigeren. De Minister gaf 5 of 
6 Roubies (ftukjes Goud Geld van 2 à 3 Francs.) Die dezel- 
ven ontving, zeide, de gift nagezien hebbende: „ De Meisjes 
„van plaifier die wij onderhouden hebben meer tot onzen 
» dienst dan dat.” De Minister , door hunne (toutheid ontfteld , 
gaf hen eene hand vol Sequinen , waar mede zij nog naauwlijka 
te vrede waten, 

Op genoegfaam dezelfde wijze hebben zij 6oo Piasters van 
den Tchaoux-Bachi en zoo Piasters van den Intendant van 
‚de Munt afgeperst. 

De ftoutheid van deze verftoorders van de openbare rust, 
die als het ware onder de oogen van Z. H. vogten , roofden 
en plunderden , trok de hoogfte oplettenheid van het Gouvei- 
mement tot zich. En deed 

Den 19 bijhet aanbreken van den dag wierdt den Seïjmen- 
Bachi afgezet ,enop order van Z, H. als door zijne agreloos- 
heid en zwakheid van Caraéter, onbekwaam om zijnen Poste 
bekleeden ‚naar huis gezonden. Hij wierdt door Tchelebi-Aga, 
voormaals Kolonel van de 41fte Brigade vervangen. Reeds dès 
avonds van zijne aanftelling deed hij 13 Belhamels Worgen en 
beval dat deze Strafoefening alleavonden zoude worden voort- 
gezet. 

Twee uret na zijne aanftelling ontving de riieuwe Seĳĳmen- 
Bachi een eigenhandig gefchrift van den Grooten Heer „ waar 
in bij hem dap beval alle de Chefsvan de 195 Brigades in het 
Paleis vanden Aga der Janitfaren te doen komen en hun te zeg- 
gen, dat zij op het oogenblik de ongeregeldheden die federe 
twee dagen in de Hoofdftad hadden plaats gehad,moesten doen op- 
houden; dat bet in het Keizerlijk Camp, in tegenwoordigheid 
vàn de vijanden van het Geloof, maar niet in de Hoofdftad 
door het pluaderen der Ingezetenen en hunne Magazijnen , en 
doot het gewelddadig wegvoeren hunner Vrouwen was, dat zij 
hunnen moed moesten doen blijken; dat Z, H. indien zij in 
hunne fnoode eogmerken bleven volharden , zich genoodzaakt 
zoude zien, her bevel dat hij reeds eens gegeven had te ver- 
nieuwen , waar bij de vreedzame en brave ingezetenen gemag- 
tigd wierden zich te wapenen en alle rustverftoorders , die niet 
dan in ongeregeldheid en ongehoorzaamheid bebagen fche ppen , 
over de Kling te doen fpringen. 

Alle deze Bevelhebbers ditHatti-Sheriff hebbende hooren lezen, 
haastten zich den nieuwen Seijmen-Bachi van hunne volktme- 
ne onderwerping aau de orders van Z. H. te verzekeren ; zij keur- 
den het verfaocilijk gedrag der oproerlìingen ten hoogften af ‚en 
iedere Brigade zond dadelijk een zeker getal Onder- Officiers 
om hun te ontwapêten, hetwelk zenderden minsten tegenftand 
ven uitvoert gebragt wierdt. 


HONGAR YEN. 


PANCSOWA den 17. Junij. Den ro. dezer is te Belgrado 
een Rusfisch Convooiì uit Wallachöen aangekomen. Hetzelve 
beftaat uit 130 Uhlanen, die een Frausport Geld van roooo 
Ducaten vergezellen. Het gebrek aan gereëd Geld bij het 
Rusfisch Garnifoen was zoo fterk, dat nen de Soldaten heeft 
moeten laten arbeiden, ten einde tot ZoO lange in hun onder- 
houd te voorzien , tot het Geld aangekomen zoude zijn. 

Het Regiment Volomtairen, beftafnde uit Cofakken en Ser- 
biers, hetwelk voormasls onder de orders van den Kolonel 
Nikitsch ftond , is ter bôfchikking van de Serbiers gefteld ; het 
is thans in de onderfcheidene Diftriten van Serbien gecanton= 
neerd. In Belgrado bevind zich insgelijks een Detachement 
van so Man, herwelk alle Maaaden door een tieuw Detache- 
ment vervangen wordt. ki . 

Gisteren hebben te Belgrado groote Evalutien plaats gehad 5 
de Rusfen oeffenen zich dagelijks in den Wapenhandel. 


E N G E L A N D. 


LONDEN den 8. Fulij. Gisteren is het volge i Buftetit 
He ds 4 be er n ind zich in fommige opzigtea deze week 
. i À t ks 
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Ta leeere smivante nons a €ré adressês par la vole de Cadie: 

se Gibraltar , be 9. Juin. Des lettres de Sicile , du 20. 
snai , annoncent que les chaloupes canonnières ennemies ont 
déjà commencé à agir contre noe flotille, et fait plusieurs 
sorcies du port.” 

On a reu hier des dépêches de sir Charles Cottou , com- 
mandant dans Ja Méditerranée. On dit qu'une escadre frângaise 
de quatre vaibseaux de ligne et d'une frégate croisoit a peu 
de distance du sud de l'entrée dans le détroit. 


On &crit de Plymouth „ en date dt 6 juillet , que le 
brick de S, M. ZOnix, de 10 canons, est arrivé jeudi der- 
nier dans ce port, vanant d:Cridixsil a à bord un à passager 
chargé de dépêches , qui après son débarguement est parti 
aussitôt pour Londres. Le :6 du mois dernier , l’amiral 
Keats est parti de Cadix avec une escadre composée des vais- 
seaux de ligne suivant : le Milford, U'Alfred , le Saint-Al- 
bans et le Stately. On ignoroit sa destination ; raais on 
croyoit qu'elle devoit croiser dans le golfe de Gibraltar. 


Le 6 juillet, le Hostpar, bâtiment de guerre , @st arrivé 
de la Méditerranée à Portsmouth. Il escortoit un convot. Il 
est partì de Malte le 23 avril; il y a laissé VAmphion, &'Ac- 
give, la Cerbère et be Volage. 


L'amiral Yorke, qui a mis à la voile de Portsmouth, ven- 
dredi dernier, 2 sous ses ordres Je Wengeur , de 74; ie Da- 
nemarck, de 74; de Binbourg, de 74; le Pyramus, fré- 
gate; et le Rover, sloop. L'’amiral a regu des ordres ca- 
chetés qu’il doit ouvrir à Vouest de Scilly. Oa présume 
qu’il va aux Bermudes et à Halifaz. Un régiment de Guer- 
nesey et plusieurs officiers géneraax doivent le suiyre, 


Le géneral Maitland vient d'arrive des Indes-Occidentales. 
La fuite à la warge de cette Page. 


mm de 


®‚* De Onder-Prefeke van het Arrondisfement Utrecht , brengt 
bij deze ter kennis vam een iegelijk die hem zoude verlangen 
te preken, dat hij daar toe heeft vastgefteld de volgeude da- 
gen van iedere Week, als, Dingsdag , Donderdag en Zatur- 
dag, van des morgeus ten tien uuren, tot des namiddags ten 
twee uuren, 

De Onder-Prefekt voornoemd, 
J. M. VAN TUYLL VAN SEROOSKERKEN. 
UrrecHrt den 18. Julij 1811. 


TOONREL-BERICHT. 

® ° De vereenigde Tooneel- en Opera Gezelfchappên der 
Direteuren J. WIESTMAN en H. KRAYESTEYN, zul- 
len de Eer hebben in den Schouwburg op de Marieplaat: te 
vertonen, op Vrijdag den 19. Julij r&ir. TWEE WOORDEN 
OF EEN NACHT IN HET BOSCH, Beroerade Opera. Het 
Fransch van MARSOLLIER gevolgd door M. G. ÊNGEILMAN 
en C. VAN DER Vyver, Mazijk van D'ArAYRAC, nooit a!- 
hier vertoond , voorafgegaan door DE DRIFTIGE , Beroemd 
Blijfpel, door den grooten NoMmsz. — Op Zaturdag den 20. 
Julij (ror fluiting wan het Tooneel,) ZEMIRE EN AZOR, 
Groote Beroemde Opera, naar het Fransch van MARMON- 








De volgende Brief ie ars over Cadie gezonden: 

„ Gibraltar den 9. Junij. Brieven uit Sicilien van den sn, 
Meij melden, dat de vijandliike Kanonneerfloepen reeds tegen 
onze Flottilie hebhen beginnen teageeren en dat zij onderfchei- 
dene maten uit die Haven uitgeloopen zijn.” 

Gisteren heeft men Depeches van Sir Charles Cotton , Com- 
mandant in de Middellandfche Zee, ontvangen. Men zegt, 
dat een Fransch Esquader van 4 Schepen van Linie en 1 Fre- 
gat, op eenen kleinen afitand ten Zuiden van den Mond in het 
Canaal kruist. 

Uit Plijmouth word in dato den 6. Julij gemeld, dat de 
Brik van Z. M. de Onig van ro ftukken , laatstleden Donder- 
dag van Cadixin die Haven aangekomen is; hij hadt een Bode 
met Depechesaan Boord welke zich oogenbliklijk bij zijne aan- 
komst naar Londen begeven heeft. Den 16. der gepasfeerde Maand 
is de Admiraal Keats van Cadix met een Esquader , beftaande 
uit de volgende Schepen van Linie: de Milford, de Alfred, de 
St. Altans en de Staselij, vertrokken. Men weer zine be= 
lemming niet; doch men meent dat hij in de Golf van Gibral- 
tar kruisfen moet. 

Den 6. fulij is het Oorlogfchip de He:ttar uit de Middel- 
landfche Zee tePortsmouth aangekomen. Het escorteerde een. 
Convooi en was den 24, April van Maltha vertrokken alwaar 
het de Amphion, de Alive, de Cerberus En de Polage gela- 
teu had. 

De Admiraal Terke, welke gepasfeerden Vrijdag van Ports. 
mouth afgezeild is, heeft onder zijne orders le Vengeur van 
745 de Danemarck van 74; de Binbourg van 74 , het Fregat 
de Pyramus en de Sloep de Rover. De Admiraal heeft verze- 
gelde orders ontvangen, welke hij ten Westen van Scillij moet 
openen. Men vermoed dat hij zich naar Bermudes en Halifax 
begeeft. Een Regiment van Guernefeij en verfcheidene Gere- 
raals moeten hem volgen. 

De Generaal Maitland is uit de Westindien aangekomen. Hij 

Lie verder den kant van deme Bladz. 





TEL, door Pyrerrs, de Muzijk van GRETERY, verfierd met 
al deszelfs Toeftel, Costumes , Decoratien, Kunst en Vlicg- 
werken om verder Spectakel. Mejufv. de Wed. pe BRUIN, Geb. 
HiLVERDINK , zal de Eer hebben de Rol van Zemire, en 
de Aeur T. C. BEyNinNK, Laruêër en earst- Karikatuur aan 
den Amfterdamfchen Schouwburg ,) die van Alia te vervul 
len, — Om de groote niets na, 


NN 
€ Ondertrouwd 


Rryr CORN. HOOGEVEEN, van Utrecht 
den 13. July en 
iËri. MARIA BEK. 








*…* Deezen morgen de Klokke agt uuren, is mijn beminde 
Zoon ARNOLDUS VAN HEERDEN, aän een verval van 
Kragten, in den Ouderdom van ruim zeven en-veertig Jaren , 
Overleeden. Door deezen thans gebruikljjken weg geeve ik 
hier van aan Naastbeftaanden en Vrienden kennis ; verzoe- 
kende van Rouwbeklag- Brieven verfchoont te bijven. 

UrRECHT De Wed. Hu. VAN HEERDEN. 
den 17. Ju!lij 1Srt. 











Alle die eenige aanfpraak of pretentie hebben ten lasten van den Boedel van wijle MARIA VAN ROOYEN, Weduwe 
van JAN EVERTS, onlangs binnen Utrecht overleden, worden verzogt daar van opgave te doen ten Kantore van dea Kei- 


‘lijken Notaris NICOLAAS DE GRAAF aldaar , uiterlijk vaar 


den laatften Julij dezes Jaars. 


*‚” Wordt bekend gemaakt, det op Donderdag den e5. Julij 181r, zijnde St. Jacob, des morgens ten elf uren, in bet 
Huis der Gemeente, te Wilnis, publiek zal worden Verpacht, de HAARD-ASSCHE , vallende in den Dorpe van Wilnis 
en Oudhuizen, (Arrondisfement Utrecht, Departement der Zuiderzee ,) gedurende den tijd van zes Jaren, van 1. Meij 181t. 


af gerekend. 


Informatie en lezing van de Conditien, ten Kantore van dea Griffier J. VERDAM, te Mijdrecht. 


** Op Dingsdag den 23. Julij 1811, des voormiddags om 9 uuren precies, zal men op de Buitenplaats Overvliet, onder 


Vleuten en de Meern , verkoopen : Allerhande MEUBILEN, IMBOEDEL en HUISRAAD, Broeïjerij, Tuin- 


en Srtalge- 


reedfchap ‚ mitsgaders Vischwant, En ’“ geen verder ten dage der verkoping te voorfchijn zal worden gebragt, alles daags 


voor de verkoping door een ieder te zien. 


** G. TWISK Cornelz., G. WESTENDORP, J. TWISK Cornelz., J. KERGENAAR, G. JANSEN en F. MEYER ; 


Makelaars, zullen op Zaturdag den 3. 


Augustus 18tr. in ’t Rechthuis van Kronenburgh en Loenen, *s middacs ten ra 


uuren precies, verkopen: No. r. de zeer aanzienlijke en extra welgefitue rde HOFSTEDE, genaamd WALLESTETN , met 
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deszelfs Heeren Huizinge, Tuinmans Woning, Koetshuis en Stallinge &c, ftaande en gelegen aan de Rivier de Vecht ‚n*bij 
Loenen, groot met de Landerijen te famen 40 Morgen , met twee BANKEN in de Kerk te Loenen. No. oe. Een ca;iiatie 
BOERDERY, met deszelfs Huismans Woning &c. gelegen tegens over *t Perceel No. r. onder Oud Loosdrecht. grent met 
de Boomgaard 18 Morgen. No. 3. Een zeer Plaifante BUITENPLAATS, genaamd RETZIGT , met deszelfs Heren Hui 
zinge, Stallinge &c. gelegen nabij Loenen. No. 4. Een Stuk GROND of ERF, met zijne HUIZINGE &vc. genaamd hee 
Docters-Hlofje , gelegen over No. 3. No. 5. Een vapitaale BOERDERY, genaamd '7 HUIS TE VELDE, mert deszelfs 
Huismans Woning, gelegen op Sleor-Dijk, nabij Loenen, groot met de Hooi. Wei- en Bouwlanden, te famen 34 Morgen. 
En No. 6. Drie Morgen HOOJ- en WEILAND, in.de West-Bijlmermeer , vrij van Tol. Alles breder hij Biiletten omfchreven 
en te zien No. 1. en 3. met een Briefje door een der gemelde Makelaars ooderteekend en de andere Perceelen daagliĳjks, 
NB. De Bewijzen van Eigendom en Veilcondirien zulten 4 dagen voor- en op den verkoopdag te zien zijn ten Kantore van 


den Heer J. SANDERSON , Notaris te Zoenen. 
»,* lemand genegen zijnde uit de Hand over te nemen, een florifante SLYTERY ia STERKE DRANKEN , welke tor 


hier toe met veel fucces in het beste der Stad Utrecht is geëxerceerd en tevens een goed beftaan opleverd; waar 

bij ook annex is een DELFS AARDEWINKEL, kunnende de Huizinge, des begeerende in KOOP of in HUUR er 

bij worden overgenomen „ op {zeer billijke Voorwaarden. Wader informatie bij den Uitgever dezer J. VAN DER 

SCHROEFF Gz De Brieven franco. s 5 ‚ ‚ 

„* De Ondergeteekende irt, aan het geëerd Publiek, det hi) zich alhier geërablisfeert heefcop de Botmark: Lert, F, 

No. zo, genaamd de Nieuwe Amflerdamfehe Winkel,met een goed Asfortiment van gedrukte CATOENEN , BONTEN , 

als mede LINNEN in foorten en meer andere Goederen; verzoekt de Gunst en Recommandatie, met belofte van een 

Civile Bediening. . ABm. Sn. MOSES. 

e,„* Door het Overlijden van SALOMON LEVY, de Compagniefchap op de Firma van SALUMON EN MOSES LEVY, 
te Maarsfenop den ar. Mei 1811. gedisfolveert zijnde, zoo wordt een ieder bij deze daar van verwittigd, en wor- 
den alle de geenen welke van gemelde Firma iets te pretenderen hebben, of aan dezelvd verfchuldigd zijn, verzocht 
daar van opgave of betaling te doen, aan MOSES LEVY of PHILIP SALOMON LEVY, beiden wonende tg 
Maarsfen, uiterlijk voor of op den Eerften October aanftaande. _ 

P,* De Opdergereekende wonende in de THEE-BOOM , te BMaarsfen , Adverteert bij deze, dat Mil, zedert het overlijden 

van zijnen Broeder, de Negotie in KATOENE LYWADEN, WOLLE MANUFACTUREN , en alle foorten vaa 

goederen „als ook in THEE , voortzet voor zijn eigen Rekening; verzoekt een ieders gunst en Recommandatie. 
Ì MOSES LEVY. 

De Ondergereekende PHILIP SALOMON LEVY, woonagtig te Maarsfen, naast de Tapijten Fabriek No. 103. Ade 

verteerd bij deeze, dat federt het Overlijden van zijnen Vader, de Compagniefchap op de Firma van SALOMON 

EN MOZES LEVY gedisfolveerd zijnde, hij Ondergeteekende de tot nu toe gedaane Affaire, betaande in Katoen, 

Lijwaden, Wolle Manufaluren en alle dergelijke foorten van Goederen, als ook in alle foorten van 7hee „nu voote 

tran voor zĳn eigen rekening zal voortzetten ; verzoekt intusfchen een ieder gunst en recommandarie. 

PHILIP SALOMON LEVY. 

“ MET PERMISSIE. Zullen in de groote VAUXHAL die geduurende de laatfte Kermisweek in het Malihuis bij den 
Castelein A. VAN EYK » gegeven wordt, onder direftie van den Heer As. MEERMAN, de drie daatfte Kermis 
nagten, zijnde Donderdag den 17. Julĳj, Vrijdag en Saturdag däar aan volgende, groote en fraaie VUURWERKEN 
afgeftoken worden. De Entrée is voor een Heer met of zonder Dame f t : . : - meerder Dares elk ro Stuiveraa 

den Vrij van Poortgeld uitgezonderd Rijtuigen, de Lootjes zijn aan de Poort te bekomen. 

« UTRECHT. — S/MON NATHANS, geëxamineerd en geädmirteerd MOND- KIES- en TANDMEESTER v2P Ams 
Kerdam, 's Hege en Leyden &c. &c. verwittigd zijne Geabonneerden en verdere Begunstigers, dat hij HEDEN €n MOR. 
GEN zal ‘te fpreeken of ontbieden zijn, bij de Wed. Bergfelt, in den Atlas, in de Korte Nieuwftraat, te Utrecht. Hij 
acht het overbodig, om het nut der zuiverheid van den Mond , een der voornaamfte deelen van het Menfchelijk Lig. 
chaam „ evenzeer ais het fchoontte cieraad van het aangezigt op een breedvoerige wijze t& befchrijven; dass. ie ondervin. 
ding een iegeljk dagelijks ieeren doet, hoe gevaarlijk degevolgen van eenen, op zijn td, niet gezuiverden kr: tje, 
en door verdere verwaarlozing worden kunnen; en het wijders eene waarheid is,dat man zich bĳ rb den Tand- 
Artz « voor Gen geringen prijs , doende abonneren, zoo ook dadelijk tegens alle onnangenaamheden, Weke Men uit diem 
hoofde te wachten zou hebben, gewaarborg ziet. ì nden , het fch 

Zijne behendigheid in het uirnemen van Tanden en Kiezen, het inzetten vanvalfche of Konsc- Tanen > hen ikken en ia 

orde brengen vaa Kinder- Tanden ;fcheve regt zetten ,de zwarte zoo witals Yvoor te maken zijn mede Ì Eben CR en bekwaam, 

heden; al te bekend, dan am hij door eene opselling derzelven, de waarheid daarvan zon noodig hebben te bevestigen 


TE UTRECHT, BX Dk LEEUW EN COMP, 


